
Jean Thibaut ?  Un compagnon bâtisseur … 

 

 

 Un de ses rêves, m’a-t-il un jour conté, était l’architecture …  Et à regarder de plus près, force 

était de constater qu’il avait pour tout bâtiment une relation respectueuse, un tantinet malicieuse, 

mais toujours empreinte d’une grande humanité : 

 

Relation respectueuse car au-delà de toute brique, de toute porte, il y avait eu une main d’homme 

qui avait travaillé.  Un bâtiment n’est pas un simple amas de matériaux, c’est l’ample développement 

d’une masse de mains qui ont façonné jour après jour la matière à l’état brut pour en faire une 

cathédrale.  Le beau travail se voit au premier coup d’œil.  En éducation, Don Bosco avait une 

attitude de grand respect devant tout jeune appelé à grandir. 

 

Relation un tantinet malicieuse, car tout bâtiment a toujours ses petits vices cachés.  « Tu ne m’auras 

pas » se disaient ses yeux rivés sur les deux perches de cuivre pendant que, devenu sourcier, il 

cherchait méthodiquement l’invraisemblable tracé des égouts.  Et après des heures de recherche, les 

pieds trempés par les premières neiges d’hiver, les yeux pétillants, il expliquait : « Tu vois, ils 

n’étaient pas bêtes les gens de ce temps-là.  Ils mettaient les tuyaux là, pour profiter de la pente là 

afin que l’eau coule par-là, pour la récolter là-bas ».  Joie et plaisir d’avoir découvert la manière dont 

on travaillait, il y a « x » années.  Une main d’homme avait fait jadis du bon travail et ça, c’était 

important…  En éducation, Don Bosco s’évertuait à trouver en tout jeune l’infime trace de bon et de 

beau. 

 

Relation empreinte de grande humanité : je me suis parfois demandé si Jean ne parlait pas aux 

bâtiments, dans le style : « Tu sais, mon cher bâtiment, tu vas accueillir plein de personnes.  Tu auras 

donc un rôle important.  Alors, laisse-moi te rendre beau, solide et bien fait, sans quoi les gens ne se 

sentiront pas bien chez toi. »  L’architecte des mesures retrouvait son grand bonheur d’être 

l’architecte des cœurs qui demandent tant de prévenance avant de devenir havres de paix.  En 

éducation, Don Bosco développait en tout jeune l’ensemble de ses qualités d’homme et de chrétien. 

 

Jean Thibaut ?  Quel bonheur d’avoir pu côtoyer son bonheur … 

 

André Penninckx, Salésien de don Bosco 

Liège, le 3 novembre 2001 


